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➤ Frédéric Barbier (Ensem-
ble ! - Renaissance), député 
sortant et candidat sur la 
4e circonscription, et Martine 
Voidey tiendront une réunion 
publique ce lundi 30 mai à 
18 h pour les habitants de 
Berche et Dampierre-sur-le-
Doubs, à la mairie de Berche, 
puis, le même jour à 20 h, au 
sein de la salle du conseil à la 
mairie d’Étouvans. Le mardi 
31 mai, à 18 h, ils seront à 
Voujeaucourt, à la salle des 
Trophées (mairie), et, à 20 h, 
à la salle associative de Co-
lombier-Fontaine. Le mercre-
di 1er juin, à 17 h 30, ils ren-
contreront la population à 
Vieux-Charmont (espace ren-
contres Jean-Jaurès) et seront 
à 20 h à Nommay (salle du 
conseil à la mairie).
➤ Nicolas Pacquot, candidat 
de la majorité présidentielle 
sur la 3e circonscription, tien-
dra des réunions publiques le 
lundi 30 mai, à 18 h, à la 
mairie de Lougres, puis à 
20 h 15, salle Thourot, au 
quartier de la Chiffogne à 
Montbéliard. Le jeudi 2 juin, 
à 20 h, il sera à la mairie de 
Saint-Hippolyte.

Pays de Montbéliard
Législatives : 
réunions publiques

L’art du bonsaï sera au cœur d’une manifestation d’envergure les 
17 et 18 septembre à la Filature. Photo Geoffrey VUILLAUME

L’association Ascap Bon-
saï donne rendez-vous en 
septembre à tous les pas-
sionnés de l’arbre nain. 
Ce s  de rn i e r s  peuven t 
d’ores et déjà réserver les 
dates des 17 et 18 septem-
bre 2022. Tous auront ren-
dez-vous à la Filature à Au-
dincourt pour de multiples 
rencontres et découvertes 
autour de l’art du bonsaï.

Une centaine d’arbres
« Balade en forêt » sera le 

titre de l’exposition, avec 
la promesse d’une vision 
du bonsaï se rapprochant 
le plus possible de la natu-
re. Une centaine d’arbres 
seront exposés en mode fo-
rêts miniatures, sources de 
bien-être et de communion 
avec la nature.

Une autre facette de l’art 

japonais sera à l’affiche 
avec une exposition de sui-
sekis ,  des  pierres  t ra -
vaillées par l’eau.

Des visites guidées 
et didactiques

Plusieurs invités seront 
présents : coutelier, illus-
tratrice, sculpteur sur mé-
tal, spécialiste d’accessoi-
res en tissu japonais… Une 
exposition didactique dé-
diée aux pots à bonsaï sera 
aussi proposée ainsi que 
des visites guidées et di-
dactiques pour expliquer 
toutes les facettes de l’art 
du bonsaï.

Des professionnels se-
ront sur place et des ventes 
de bonsaïs, pré-bonsaïs, 
substrats, outils ou revues 
spécialisées seront possi-
bles.

Audincourt

Rendez-vous est donné les 17 et 18 septembre 
prochains pour les passionnés de bonsaï

pour les dix-sept étudiants en 
charge du festival. Les huit 
équipes participantes sont 
nourries, logées (même si les 
heures de sommeil ne sont 
pas la priorité) et même con-
duites partout où elles le dési-
rent.

Guillaume Roy le constate, 
« le Covid a cassé la dynami-
que. Malgré un travail mons-
trueux pour communiquer et 
chercher des équipes, cette 
année, seulement huit se sont 
présentées ». D’ordinaire, les 

organisateurs sont obligés de 
faire une sélection préalable 
au festival.

Scénario, tournage 
et montage 
le plus rapidement possible

Tout est chronométré pour 
les équipes qui n’ont pas une 
minute à perdre. L’équipe GSI 
média de l’école d’ingénieur 
de Nancy tourne dans le parc 
montbéliardais du Près-la-Ro-
se durant tout l’après-midi. Le 
scénario et les séquences sont 

prêts mais le plus long reste à 
faire. « Nous ne voulions pas 
parler des sables mouvants 
présents dans la nature mais 
plus au travers d’une méta-
phore. Nous avons pensé à 
une personne dans son cana-
pé qui s’enfonce devant les 
informations et les mauvaises 
nouvelles de sa vie et fini par 
disparaître », explique Axel.

Même s’ils n’ont reçu aucun 
cours, c’est dans l’association 
d’audiovisuel de l’école que 
les sept membres de l’équipe 

L’équipe de l’école d’ingénieur de Nancy tourne au Près-la-Rose à Montbéliard. Photo ER/Lionel VADAM

ont appris les rudiments. La 
caméra est installée, la prise 
du son vérifiée et ça tourne !

Planning précis 
et chrono en main

Les « Copaings » du BTS au-
diovisuel de Montbéliard ont, 
eux, imaginé l’histoire d’une 
voisine. Elle empoisonne la 
vie d’un couple de son immeu-
ble. Élise est gestionnaire de 
production dans son équipe. 
Elle déclare : « Chacun a sa 
spécialité, certains sont plus 
doués au montage ou à la pri-
se de son. J’aime bien mon 
rôle, même si ce n’est pas celui 
qui fait le plus rêver, l’organi-
sation c’est mon truc. »

Sur son téléphone, le plan-
ning avec les horaires et les 
plans à tourner dans la jour-
née. « Là, je sens qu’on n’est 
pas très à l’heure et ça va sans 
doute être compliqué pour 
tout faire dans les temps », 
s’inquiète Élise.

Myrthille DUSSERT

Projection des courts-métra-
ges ce samedi 28 mai au théâ-
tre de Montbéliard à 19 h 30. 
Ouvert à tous gratuitement 
dans la limite des places dispo-
nibles.

D epuis dix-sept ans, le Fes-
tival du film d’un jour 

(FF1J) est organisé par les étu-
diants ingénieurs de l’univer-
sité de technologie de Belfort-
Montbéliard (UTBM). Au 
programme, la création d’un 
court-métrage de moins de 
sept minutes, du scénario au 
montage, le tout en cinquante 
heures. Thème imposé cette 
année : « Les sables mou-
vants ».

Comme si cela ne suffisait 
pas, deux contraintes sont 
ajoutées à la réalisation. La 
présence d’un « canard » sous 
toutes ses formes et durant 
deux secondes ainsi que du 
mot « oto-rhino-laryngologis-
te ». Huit équipes (dont une 
hors compétition) donnent 
leur maximum pour finir leur 
court-métrage à temps. Les 
films doivent être rendus à 
15 h 30 ce samedi.

« Le Covid a cassé 
la dynamique 
de participation »

Pour Guillaume Roy, étu-
diant à l’UTBM et membre de 
l’équipe d’organisation, « c’est 
un bon moment pour mettre 
en pratique de nouvelles com-
pétences ». Sens du relation-
nel, du management et de l’or-
ganisationnel sont de rigueur 

Pays de Montbéliard

Festival du film d’un jour : 
à vos caméras, ça tourne
Top chrono, c’est parti ! Cin-
quante heures pour scénari-
ser, tourner et monter un 
court-métrage. Huit équipes 
d’étudiants, issus de diverses 
écoles françaises, se lancent 
dans un contre-la-montre 
lors du Festival du film d’un 
jour (FF1J) organisé par l’uni-
versité de technologie de 
Belfort-Montbéliard (UTBM).

} C’est un bon 
moment pour 
mettre en pratique 
de nouvelles 
compétences ~

Guillaume Roy, étudiant 
à l’UTBM et membre 

de l’équipe 
d’organisation du festival


